
і jïùi

ш

v

t mm.

%

[
Г

8Й

1" • v, •• p=<; 4«fc>.
. .

|$8*§ЩіО§
%1 _ 

1
tlî MADAWASKA 5 8—?

? f ?ль
ItOwiMteme

I itiBoeoâte

If ;J fPetites AnnoncesCARTES D’AFFAIRES
Dr. ОШІХ& І. edlMlMt

— Chirurgien-Dentiste — 
à l'u>â«n bureau du Dr. Z. Vésina 

chez M. Joe. Gagné, près de 
l’hôtel Royal 

Edmundston,

£JP

I Qualité
COMPLIMENTS

D*é nouvelle Année
Comllanoe

t IUlf-t»4R,.l»w, Denude*pour 
Is.tttutricea, ■■»!>>■, ulma de peeeioe, 
etc. і ******** t*ar objet* petS**, etc., etc, Ne 
deeaat «a* eaeddet i poacceear aae celoaae, 

idea iaeertioa, j* ceata,-Ja*ettioa. enbeé-

wF* ГI «
I -i \r Рига t. HEBERT, O.D.E.

Chirurgien-Dentiste 
Gradué de l'Université de Montrée 
Bureau voisin de l’édifice J. David 

Bdmündmun

MÉI S. LAPORTENous désirons maintenant 

Vous exprimer notre appre- 

tiatitin pour les faveurs que 

, ^ vous nous avei faiths pendaUt 

•Z. l’année passée et offrons à 

'• tous nos clientset amis nos 

meilleurs souhaits de prospé- 

;• , ,-rité et de bonheur pour l’an

née prochaine.

L-4mb t payable* âl'evance. BinonCes an
charge minime 4e .i$ sera ajout* poer cou 

nir le# fraie de perception.
;

ЛPHOTOGRAPHE"
Seal agent pour le Madawaefca 

delà
CANADIAN KODAK Co.
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МАЙ, B. CORMIER
A A.

A votai, Notaire Publie
BnnUNDSTON,

/Caaier octal “S" Appartements à louer immédia
tement ; famille sans enfants on 
avec jeunes enfante préférée. Pas 
de loyer à payer. Pour plue am
ples informations s'adresser t 
8« nôv.j.ti.0. Mde Pélht Hébert

Kodak Autographic qui donne l’histoire de toutes vos poses 
Pondre à développer. Pellicules ou Hlms~

Albums. Botte à développer. Assortiment complet poux les 
Amateurs4
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Liste de prix envoyé franco sur demande, ausçi que Catalogue70.46

A- M. eORMANY.M. D.
Médecin-Chirurgien

Casier Festal
w* agrandissement -se

* A VENDREÆ Portraits au Crayon, Couleurs, SépiaN. BEDMUNDSTON, -:-

ALFRED ROY, B. A.
(Ingénieur Givjl

71 Notre-Dame Est Edmundstonl 
Montréal.

SALON DE MUSIQUEUuefournaiee" Pipeless' ’ n 'ayant 
servi qu’une semaine, eu très bon
nes conditions, à vendre à très bas 
prix. S'adresser à

t-*: -4

STEVENS BROS.1
J’ai aussi un département de musique où vous pouvez vous* 

procurez tous les instruments de musipneN. Bji .
LES PHARMACIENS DE CONFIANCE\ ! '-PM FOURNIER 

Ai Garage, on chez Willie Tur- 
geon ,;ie aoir.

ALBERT J. DIONNB
■a. a.

Avocat, Notaire Publie! 53? 
Bureau : Chez M. Wilbrod Saindon 
autrefois Hôtel Commercial de M. 

Jos Têtu 
Епжияивтох, *■

Musique en feuilles, chants populaires anglais et français. 
Votre commande* par la malle 

sera l’objet de notre meilleure attention.Notre deÆê 
les

HHrtJleure-
,, . drogue

і
Abonner-votis au S. LAPORTE, Photographe,

^EDMUNDSTON, N. B.
N. B.

I “MADAWASKA”
Cstier Postal 43

ARTHUR J. CYR. VL. B. 
Avocat Notaire Public 

Bloc Le Muiameuka 
eomunoston. mi

і
Y

Académie de l’Hotel Dieu 
ST-BASILE, Я. B.

<7 r a iid Falls «c

minai du Canadar
DR. A. DESROCHERS

Ex-élève des hôpitaux de Paris 
Spécialiste des yeux, oreilles 

nez et gofgs.
Residence chez M. Jos Guy 

lél. 127-11 : Edmundston

mm і

|д semaine dernière était donné 
dira M. Luc Dechêne une emusan 

’< ta soirée auqoelle essistaieut grand 
nombre âè parents et àinis. D y eut 
chant, musique et parties de certes, 
*l—j qu'autre amusements. Enfln 
ta« passèrent une agréable soirée 
car fag* dira que nous aimons par- 
tieulièbpient a se réunir chez M. 
atMdeDechêne.

rr Le caRésultat des Bxameos de No 
veujbre et Décembre leie Cleese.

Grade X 
Marthe Godbout 84 

Grade IX
Bva Albert 88, Annette Côté 86, 

Rose Michaud 81, Léanne Cyr 81, 
Ідпга Godbout 80. Agnès Violette 
79, Maria Levesque 72, Germaine 
luit 71, Athelda Cyr 70, Agnès 
Daigle 66, Jeanne Michaud 65, 
Marthe McDonald 64, Alice Cyr 58, 
Aurore Mircure.
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J>:HOFlTAL frive laforte

CLAIR, N, B1
Spécialité : chirurgie, mala

die des femmes, maternité.

D
SiV -v

ah Matériel roulant jï|; 
en acier

rttiDimanche un groupe de parents 
et amis se rendirent chez M. Peter 
Ramier pour fêter Md»-Bernier 
à Vt cession de sa fête de naissance. 
Pendant la soirée un ‘lunch"-*!?» 
udçux apprêtes fut servi par Melle 

f Jeanne Cyr, ainsi que bonbons. Les 
aiflztante présentèrent une hoarse 
S ІМе Bernier comme cadeau.
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Courrier Agricole* QUEBEC-VANCOUVER

Lundi—Mercredi—V endredi 
Dép. QUEBEC (Gare du Balais) 6.15 P. M. 
Wagon-lits moderne et wagon-restaurant 

Québec—Cochrane
Matériel roulant du "Continental Limité" 

de Cochrane à Vancouver.

e< MONTREAL—VANCOUVER

Le “Continental Limité" 
" Tons les jours

Dép. MONTREAL (Gare Bonaventure) 
900 P.M.

Wagons panorama — bibliothèque 
parti mente, wagon-lits moderne, wagon- 
lits touriste. Wagon-restaurant* wagons 
de première et de colons.

Lee billets et les renseignements seront fournie par le Bureau de la Ville 10 rue St-Anne, Québec 
par la Gare Union du Palais ou par les Agente du Chemin de Fer National du Canada.

m 'i.
Grade Vm

Aline Lainé 84, Irène Daigle 78, 
Anne Lévêque 75, Eva Bérnbé 75, 
Cécile Albert 68, Olive Ringuette 
87, Anna Lavoie 64, Simonne Na. 
deau 61. Eugenie Martin 68, Mar
the Sirois 58, Lydia Memeault 57. 
Valéda Soocy 56.

La direction de la Page Agricole 
se fera un plaisir de répondre aux 
questions et aux demandes de ren
seignements que les cultivateurs 
voudront bien lui envoyer.

Adresser toute correspondance à 
Page Agricole 

Le Madawaska"?
Edmundston N. B.
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IL j. Berubé, marchand, est gra 
mai nt malade ainsi que M. Cla

rence Corrall
j ai In'

(Reviendra)
f,-

т Vincent, la ligne claire des chau
mes sur la vaste étendue de la col
line, de gros nuages sombres s'é
taient amoncelés, au travers des
quels filtrait une lueur qui mettait 
des tons jaune» dans le gris opaque.

Sous cette lumière fausse, l’as
pect de fs chambre lui déplut. El
le en sentit, pour la première fois 
l’élégance de mauvais goût, le dis
parate des étoffes lourdes avec la 
clarté que rien n’arrête dans lésés 
paces vastes des campagnes.

Et, d’un geste brusque, tout con
traire à la recherche apprêtée de 
ses manières, elle tira les volets à 
elle et ne laissa filtrer que le jour 
suffisant pour écrire.

Elle atteignit un ouvrage de cri
tique littéraire et une pièce de 
théâtre

Elle avait lu beaucoup plus 
qu’étudié depuis quelque temps. 
Romans après romans avaient pla
cé soils ses yeux les conceptions 
extravagantes de la vie et tranché 
dans le sens de la morale indépeu - 
dente tous les problèmes les plus 
délicats de l’intime existence des 
familles ; die n’avait reculé devant 
aucun, estimant que la satiété mê-, 
«e à laquelle en étaient arrivées 
les curiosités de son esprit, ne pou
vait présenter pour elle aucun dan- 

«■*•••
Je suis de glace I se disait-elle, 

appuyant sa vertu sur son manque 
de coeur.

Après avoir hésité entre les deux 
volumes, die se décida à ouvrir 
l’ouvrage sérieux et commença à 
lire en prenant des notes. L’atmos
phère orageuse pénétrait dans la 
Chambre par la demi-ouverture des

des champs, où tous les ouvriers 
agricoles s’étaient réunis pour hâ. 
ter la rentré des gerbes. Il était in
quiet de l’état de son père, dont les 
seules mdadies, jusqu'alors, a- 
voient été l’excès de la fatigue et 
les atteintes de la vidllesse,

Les courses à la grande chaleur, 
la double anxiété qu’il éprouvait, 
avaient fortement tiré son vistge 
et creusé ses yeux.

A peine avait-il touché au repas 
de midi. ’**

Caroline, frappée de l’expression 
de toute sa physionomie, avait po
sé cette question.

—Etes vous malade I
Il avait répondu, désignant tour 

à tour, de la main, la chambre de 
son père, toute proche, et les cul
tures au loin.. .

—Je voudrait être ici et là.
—Ce temps d'orage est oppres

sant.
Ce fut toute la réponse de Caro

line à l'appel anxieux qu’elle * 
refusait è comprendre.

Vincent voulut prouoncer : “voua 
veillerez sur 
sen ce.” Mais las paroles * figè
rent sur ses lèvre*.. . Scs sourcils, 
pour la première foie, sa froncèrent 
en face de la jolie femme dent le 
coeur restait clos à tontes ses émo-

reepirable pénétrait difficilement ; 
il lui semblait éprouver les mêmes 
sensations qu’il avait épiées, pen
dant la nuit, chez le vieux terrien.

Une angoisse lui étreignait le 
cœur... Que se passerait-il pendant 
que lui serait dans les champs, là- 
bas L . . Est-ce que l’heure allait 
sonner, la dernière de toutes, an
nonçant au vieil annonçant an 
vieil ouvrier de la terre que le grand 

cer?
N'aurait-il pas dû envoyer cher

cher le curé 7
Son père lui avait dit maintes 

foi* : "J'ai tant et tant retourné le 
sol du bon Dieu et rentré ses moi» 
sons, qu’il 
lit coin dans sa grang-, là-haut, 
pour y reposer 1..." Plusieurs fois, 
il était allé à l'église entendre le 
dimanche la 
ce» derniers temps...

—Le cas n’est pas si grave en
core, se répétait Vincent tout au 
long du sentier, entre les haies 
flambées par le sécheresse : puis U 
veut mieux que je sois là. Elle ne 

remplacerait pas !...
-«Et, douloureusement, il aon- 

geait :
—Daaa la pièce à côté, elle aat 

plue loi* de lui que je ne le suis

volets.
Un cercle se resserrait autour du 

front de la jeune femme, et elle 
s’engourdit sans en avoir conscien
ce, la pensée encore eu arrêt sur la 
dernière phrase qu’elle avait lue. 
et qui, peu à peu, se déformait dans 
son cerveau.

L’impression qu’elle avait res
sentie, beaucoup plus profondé
ment que sou orgueil ne l'avait 
laissé voir, eu observant la figure 
altérée de Vincent, était restée au 
fond de sa mémoire, et vint, dans 
le sommeil incomplet, se fondre 
avec le souvenir réflexe de sa na
ture.
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serviteurs, on, pour mieux dire, 
elle remplaçait l’autorité par la 
morgue, cette barricade qu’élèvent 
lea orgueilleux auxquels manque 
la dignité naturelle.

Lee chaleurs d’août devenaient 
accablantes ; parfois la jeune fem
me sortait le soir avec son mari. 
Elle se perdait dans le contentpla- 
tetion dm couchers du soleil, épiant 
le conce des nuages qui s’irisaient 
eux derniers feux du globe dispa
raissant derrière les mamelon» cou
ronnée de boqueteaux, bosselant 
de leur verdure la ligne d'or des 
chaumes res. Elle ne pariait ni 
n’écoutait, durcissant 
volonté de toute l'irritation fémi
nin* qui ne peut rejeter sur autrui 

et qui m
mut gagnée parle malaise dure-

9
repos allaitvieux gentilhomme s’était ef- 

fêtoé de sourire en prenant congé, 
riirie, a usai tôt seul, il songea :

—J’ai peut-être ébranlé le vsui- 
K. je n'ai pas touché le coeur...Ce- 
ci aat l'affaire de Viueebt !...

rauHe sage conseil de M. de 
, Mvet laissait le jeune mé(, 
“fairesa vie”. Néanmoins.

i rompue • J’in

13 fl f.

1 ■ Г
,!

F'
L’engourdissement physique 

augmentait et l’abattit, le front 
appuyé sur ses bras croisés sur son 
bureau..,

Elle n’était pas assez profondé
ment endormie pour avoir perdu 
le sens total du réel, mais assez 
pour que le songe et la réalité fus
sent étroitement mêlés. .

donnera bien un pe-► л
ввіІ

É
la gtao
tmSVmruw

matinale dansA 1Vitp^ce&NHicoide 

, non datât btgueil ae 
mue une infranchima- 
l.eutreeUeet-#onmari,

Nie
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icore sa
Ai Elle se croit au bord de la met 

avec Vincent...
Tous deux parcourent la plage à 

marée basse... La mer e’eat retirfe 
là-bas, lointaine et scintillante, 
mais l’heure n’eet pas loin oè elle 
va monter vers la grève...

Caroline s'en aperçoit, revient 
seule sur ses pas, sans rien dire...

Elle se hâte, calculant la rapi
dité de sa courre sur la rapidit 
des flots. /

■ père «a ab-< puis em propres décon

deit *
• • • • • • • • *" • ebien-elle .y.........

ici.Le ciel, depuis la veille, étaiti, et, pourtant, malgré toutes 
furemu, le vieux Rivet ee fai- orageux, l’air lourd, irrespirable.
: aucune allusion à ce peint dé- MS* au pendant U nuit

crise d’étouffement à laquelle 
avaient succédé de violeutee quin
tes de toux.

:bout.
II m leva mua dire un mot, en

tra dans la chambre de mu père, 
appela, de la porta, à voix base* 
eue servante, lui donna quelq 
explications, et, reprenant 
ge chapeau de paille, sortit daaa le 
soleil de plomb qui dardait

dm peintre de dm.

' mm ШCaroline était revenue dene ee m ?chambre, dont les voleta étaient
fermé»... Cette obscurité l’impre» 

; die éprouvait un malaise 
vague dont die * refusait à cher
cher la causa dans sa conscience ; 
aOk voulait l'attribuer au 

Eu face d’elle, à V 
si à celui que benait, eu face e

• чі лч-'чі "J
I V 'Ж-

hum on quatre tapriaei, avec 
ieeeudauce et sans grâce, Ca 
I était allée jeter un lointain 
i’œd,
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Le arfdecin, appelé dhna la ma

tinée, "avait preaeflt le repos 1» plat

Deux foia Vincent était revenu

ee, M*bae- ipe- A suivre
• »,'-v:*
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